
La paix, oui la paix !

À la naissance de Jésus, un 
chant annonce aux bergers : « Gloire à Dieu 
au plus haut des cieux et paix sur la terre aux 
hommes que Dieu aime ! » (Lc 2,14). Et quand, 
après sa mort sur la croix, Jésus se montre 
vivant à ses apôtres, la première parole qu’il 
leur adresse est : « La paix soit avec vous » (Lc 
24,36). La paix, c’est le don le plus précieux que 
Dieu fait aux hommes. Il est lui-même la paix. 
Pourtant, à travers les siècles et 
encore aujourd’hui, les hommes 
l’ont défiguré. Ils l’ont associé et 
l’associent encore à leur cruauté et 
à leur soif de puissance. Certains 
vont jusqu’à tuer en son nom. 
C’est proprement la négation de 
Dieu et l’instauration du règne du mal. 

Jésus, qui vient nous révéler le visage du 
Père, a vaincu, sur la croix, toutes les violences, 
celles qui sont en chacun de nous, celles qui 
traversent nos sociétés - et elles sont multiples 
- , celles qui  opposent des peuples, des tribus, 
des religions, des idéologies. Alors, au matin 
de Pâques, la paix surgit, comme le seul et 
éternel dessein de Dieu. Les chrétiens eux-
mêmes n’ont pas manqué au cours des âges 
d’en appeler à Dieu pour justifier guerres et 
massacres, tueries et bûchers. Ils ont sombré 

dans l’inqualifiable. 

L’apôtre Paul écrira aux chrétiens de la ville 
d’Éphèse : « C’est le Christ qui est notre paix : 
de ce qui était divisé, il a fait une unité. Dans 
sa chair, il a détruit le mur de séparation : la 
haine » (2,14). Parole d’une brûlante actualité. 
Comme une épidémie virulente, a-t-elle 
disparue ici, que la haine renaît là. Tous les 
continents sont aujourd’hui ensanglantés par 
des combats sans fin. 

Aussi, pour nous chrétiens et pour tous 
les hommes de bonne volonté, Pâques est un 

appel urgent à la paix. Même si 
nous mesurons notre impuissance 
devant les innombrables conflits 
qui dévastent notre terre, nous 
disposons de la puissance de notre 
action et de notre volonté. La paix 
commence ici et maintenant si 

nous oeuvrons à supprimer tous les germes de 
haine, dans nos familles, dans nos quartiers, 
dans notre cité. La paix commence par notre 
choix au moment des futures élections 
européennes : les fondateurs de l’Europe ont 
voulu faire de notre continent une terre de 
paix.  Confortons-la. Puissions-nous accueillir 
avec joie la parole du Christ Ressuscité : « La 
paix soit avec vous ! ».

Claude Cesbron
Curé de la paroisse Saint-Aubin

Saint-Symphorien
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« …Au cœur  de 
ce monde, le souffle 
de l’Esprit met à  
l’œuvre aujourd’hui 
des énergies 
nouvelles » 

Ce sont  bien des énergies nouvelles 
pour le monde d’aujourd’hui qu’ambitionne 
de susciter la formation «  Paroisse vivante et 
missionnaire » mise en place par le diocèse 
pour la quatrième  année. 

Elle concerne en premier lieu les Équipes 
d’Animation Paroissiales (EAP) mais invite 
aussi les personnes engagées dans les services 
paroissiaux et toutes celles et ceux qui désirent 
prendre une part active dans l’annonce de 
l’Evangile,  bonne nouvelle pour notre temps.

En effet, les nombreux défis auxquels 
la société est confrontée exigent un 
renouvellement  des acteurs et de leur façon 
de  « partager le don de la rencontre du Christ 
qui remplit la vie de sens, de vérité et d’amour, 
de joie et d’espérance »; autant d’attentes 
évidentes de  chacune et de chacun.

Ce sont donc une douzaine de personnes 
de la paroisse qui suivent les 5 demi-journées 
de formation. Ensemble elles reçoivent de quoi 
nourrir leur réflexion  pour pouvoir répondre 
à ces attentes en bâtissant un projet pastoral 

le plus adapté possible aux profils variés  de 
notre  communauté : enfants,  jeunes, familles, 
couples, personnes seules, malades, croyants, 
en recherche, agnostiques…

Un des exercices proposés a été 
révélateur : chaque participant devait 
téléphoner à  deux de ses contacts pour 
l’interviewer sur ce qu’il aimerait trouver dans 
sa paroisse ; et la synthèse  de ces échanges 
mettait en valeur le lien social, l’écoute, le 
partage , l’ouverture, la prise en compte du 
quotidien, l’accueil…

Pour cela il existe déjà de nombreux 
groupes fraternels qui permettent d’échanger 
sur sa vie,  sa foi, les problèmes  du quartier… Il 
faut que chacun trouve sa place. 

Alors nous devons inventer, 
imaginer d’autres formes de lieux de 
rencontres,  de dialogue, de découverte ou 
d’approfondissement de la foi.

Vous pouvez 
nous y aider. 
Finalement nous 
avons bien envie de 
dire à  chacune et à 
chacun : « que veux- 
tu que  nous fassions 
pour toi ? »

La synthèse de la 
première assemblée 
générale du Synode 
« comment marcher 

ensemble », rassemblant des participants de 
tous les pays du monde a été publiée samedi 
28 octobre 2023. Elle ne contient aucune 
décision, mais offre des chemins de réflexion 

et quelques propositions sur un grand nombre 
de sujets issus de tous les travaux préalables: 
paroissiaux, diocésains, nationaux et 
continentaux. Ces travaux seront menés dans 
le courant de cette année pour être  finalisés  
fin 2024 lors de la dernière session du synode. 

Alors que de nombreux sujets avaient été 
ouverts lors de l’édition d’octobre 2023, les 364 

Paroisse vivante et missionnaire

« COMMENT MARCHER ENSEMBLE »
Le rapport synodal d’octobre 2023 prône une Église

ouverte à tous et proche d’un monde blessé

Vie diocèse et église
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participants devraient cette fois se concentrer 
sur des domaines plus précis.

Voici un résumé de quelques-uns des 
thèmes de la synthèse 2023.

Le visage d’une Église synodale
Synodalité : un terme qui est « inconnu 

de nombreux membres du Peuple de Dieu » 
et « suscite confusion et inquiétude chez 
certains ». Ceux qui craignent une rupture 
avec la tradition, un affaiblissement de la 
nature hiérarchique de l’Église, une perte de 
pouvoir ou, au contraire, ceux qui craignent 
l’immobilisme et le manque de courage pour 
le changement. 

La mission comme dialogue
Il est nécessaire que « les communautés 

chrétiennes partagent la fraternité avec les 
hommes et les femmes d’autres religions, 
convictions et cultures, en évitant d’une 
part le risque de l’autoréférence et de 
l’autoconservation, et d’autre part celui de la 
perte d’identité ». Dans ce nouveau « style 
pastoral », il semblerait important pour 
beaucoup de rendre « le langage liturgique 
plus accessible aux fidèles et plus incarné dans 
la diversité des cultures ».

Les pauvres au centre
Le rapport consacre une large place aux 

pauvres, qui demandent à l’Église un « amour » 
entendu comme « respect, acceptation et 
reconnaissance ». Il identifie comme pauvres 
les migrants, les autochtones, les victimes 
de la violence, des abus, du racisme et de la 
traite, les personnes dépendantes, les enfants 
à naître, les minorités, les personnes isolées, 
âgées, les travailleurs exploités.

Laïcs et familles
« Les laïcs, les personnes consacrées et les 

ministres ordonnés ont une égale dignité » : 
cette affirmation centrale de Vatican II est 
réitérée avec force dans le rapport de synthèse. 
Il rappelle que les fidèles laïcs « sont de plus en 
plus présents et actifs également dans le service 
au sein des communautés chrétiennes ». Leur 
contribution est « indispensable à la mission 
de l’Église ». Les différents charismes doivent 
donc être « mis en évidence, reconnus et 

pleinement valorisés », et non pas dépréciés 
comme palliant seulement le manque de 
prêtres.

Cléricalisme et machisme
De nombreuses femmes présentes 

au Synode « ont exprimé leur profonde 
gratitude pour le travail des prêtres et des 
évêques, mais ont aussi parlé d’une Église 
qui blesse ». « Le cléricalisme, le machisme 
et l’usage inapproprié de l’autorité continuent 
à marquer le visage de l’Église et à nuire à la 
communion ». Une « profonde conversion 
spirituelle et des changements structurels » 
sont nécessaires, ainsi qu’un « dialogue entre 
hommes et femmes sans subordination, 
exclusion ou compétition ».

La place des femmes dans l’Église 
- Le diaconat des femmes
Les opinions varient sur l’accès des 

femmes au diaconat : les participants au 
Synode demandent de poursuivre « la 
recherche théologique et pastorale sur l’accès 
des femmes au diaconat ».

- Implication des femmes
Parallèlement, l’urgence de « garantir 

que les femmes participent aux processus 
de prise de décision et assument des rôles 
de responsabilité dans la pastorale et le 
ministère » est réaffirmée, en adaptant le droit 
canonique en conséquence.

Formation
Le texte demande d’approfondir le 

dialogue avec les sciences humaines afin 
d’étudier en particulier des questions 
controversées relatives à l’identité de genre 
et à l’orientation sexuelle, à la fin de vie, aux 
situations matrimoniales difficiles.

L’écoute
Dans le même souci, le document 

renouvelle l’invitation à une écoute 
« authentique » des « personnes qui se sentent 
marginalisées ou exclues de l’Église, en raison 
de leur situation matrimoniale, de leur identité 
et de leur sexualité » et qui « demandent à être 
écoutées et accompagnées, et à ce que leur 
dignité soit défendue ».

H Potié - Extraits de Vatican news
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Le processus d’écriture 
du futur projet (2024-2029) 
est maintenant engagé. À la 
fin de l’année 2023, l’équipe 
d’animation (EAP) a fait une 
première évaluation du projet 

en cours (2019-2024) et demandé à tous les 
services paroissiaux de faire de même et de 
réfléchir à de nouvelles propositions d’action. 
Leurs travaux étaient attendus pour le 15 
mars. L’EAP en fait une première synthèse, 
puis convoquera une première assemblée 
paroissiale, à laquelle toutes et tous sont 
invités. Cette assemblée aura lieu le vendredi 
12 avril à 20 h 30, salle Coupireau à Pruniers 

et elle fera elle aussi de nouvelles propositions. 
À partir de tous ces apports et de ce travail 
d’intelligence collective, l’EAP établira un 
avant-projet.

Une nouvelle assemblée paroissiale aura 
lieu le vendredi 14 juin 2024 toujours salle 
Coupireau. Ensemble, nous déciderons de 
ce que nous retenons comme orientations 
majeures pour les cinq ans à venir et qui 
engagent notre paroisse dans un nouveau 
dynamisme. Le projet 2024-2029 sera 
disponible à la rentrée pastorale prochaine.

Claude Cesbron

Rappelons que nos deux paroisses 
sont jumelées. La paroisse de Ngascop 
(Sénégal) regroupe 54 villages, dans une 
région subsaharienne. Les agriculteurs y 
cultivent le mil, le sorgho et le maïs pour leur 
consommation et l’arachide pour leur revenu. 
Les sols sont pauvres et la saison des pluies 
peut être capricieuse. Le curé, l’Abbé Grégoire 
Faye, cherche par tous les moyens à améliorer 
la vie des habitants de cette zone rurale, 
chrétiens et musulmans réunis. 

Les chrétiens de Bouchemaine ont déjà 
permis à la paroisse de Ngascop d’acquérir 
une batteuse à mil et à maïs qui décharge 
les femmes d’un travail harassant ainsi 

qu’un échographe qui protège les femmes 
enceintes et leur bébé. L’Abbé Grégoire a 
aussi fait construire un beau dispensaire, 
avec l’aide d’amis suisses. Depuis l’an dernier, 
nous participons à la construction de locaux 
paroissiaux (salle de réunion et bureaux) qui 
faisaient cruellement défaut. Nous avons 
envoyé 6000 €. Une première tranche a été 
réalisée. Et nous sommes sollicités pour une 
deuxième tranche. 

C’est notre action de solidarité pendant 
ce Carême 2024.

Comme l’an dernier, l’association d’Aide 
aux Église d’Afrique veut bien recueillir les fonds 
et remettre à chaque donateur un reçu fiscal 
qui lui permet de défalquer de ses impôts 60 % 
de la somme versée. Pour participer, établir son 
chèque à l’ordre de AED MP 3257/Ngascop, le 
faire parvenir au Père Claude Cesbron qui se 
charge de l’envoyer à l’association. (6 rue des 
Saulaies, à Bouchemaine ou au presbytère)

Le projet paroissial missionnaire

En solidarité avec la paroisse de Ngascop

Vie de la paroisse

- 4 / 8 -



Le 23 février, 
comme chaque 
année, la paroisse 
de Bouchemaine 

recevait tous ceux qui y ont un service. Ils sont 
très nombreux pour assurer le lien entre nos 
3 villages. Nous ne pouvons, hélas, les citer 
tous. Certains visibles, d’autres dans l’ombre ! 
Une paroisse vivante auprès du Père Cesbron, 
notre curé : préparation de messes et feuille 
du dimanche, présence aux familles en deuil, 
personnes isolées, malades, ménage des 
églises, fleurissement, entretien de la salle 
paroissiale, catéchisme, montage de la crèche, 
distribution de l’Echo sans lequel vous ne 
seriez pas informés...et tant d’autres !

Cette soirée est l’occasion de nous 
retrouver, de présenter 1 ou 2 services. 
Cette année, « l’Eveil à la foi - 3 à 7 ans » et  
« Préparation des futurs, catéchumènes ».

Comme l’aurait dit Charles Aznavour, 
« Ils  sont venus, mais tous n’étaient pas là ». 
Ils nous manquaient, ceux qui ne conduisent 
plus la nuit, les jeunes parents, ceux qui 
étaient encore au travail... Mais surtout les  
trop timides, les trop modestes qui n’osent pas 

venir et ils sont nombreux. Il restait des gâteaux 
et des bouteilles !!! Alors à l’an prochain, sans 
faute ?

Chacun apporte, s’il le peut, dessert ou 
boisson qui seront partagés. C’est l’occasion 
d’un moment d’amitié, de retrouvailles ou 
de faire connaissance ; Bouchemaine est 
vaste. On est étonné de retrouver toutes ces 
personnes que l’on croise dans nos rues sans 
savoir qu’elles apportent leur part aux missions 
de la paroisse : prier, évangéliser, accueillir, 
soutenir, servir.

Y-a-t-il un autre endroit dans notre 
commune où autant de gens différents : 
milieux, origine, métiers, goûts, « footeux » 
et golfeurs, amateurs de rock ou de Mozart, 
salariés et patrons, se retrouvent, tous reliés 
par la foi en Jésus Sauveur et, disons le, chacun 
à sa façon, comme il peut, là où il en est. Notre 
Église n’ a pas de porte il suffit d’entrer, d’avoir 
envie de servir et d’aimer.

Alors, l’an prochain venez tous, timides ou 
pas, sortons de nos canapés-télé, nous serons 
plus de 200 avec les 34 services. Super, n’est 
ce pas !!!

Le parcours 
consiste en une série 
de rencontres ouvertes 
sur le monde. Il permet 
d’échanger sur ses 
propres questions, 
ses convictions, sur le 
sens de la vie, sur la 
spiritualité chrétienne. 

Après un temps convivial, une question est 
abordée ouvrant sur une discussion en petits 
groupes. 

Ces rencontres sont ouvertes à tous et 
sans engagement de les suivre toutes.

Plusieurs Bouchemainois ont vécu ce 
parcours l’année dernière. Ce fut l’occasion 

de belles rencontres et a renforcé les liens  
interpersonnels. Nous souhaitons le proposer 
à nouveau en octobre 2024 sur la paroisse.  

Dès maintenant, n’hésitez pas à nous 
rejoindre pour participer ou pour nous 
aider dans l’organisation : préparer des 
repas, accueillir, chanter. Vous en ressortirez 
transformé !

Contact : Fabienne Douce
fabienne.dc@orange.fr 
Des détails sur le site national :
www.parcoursalpha.fr

Soirée des desserts 2024

QUEL EST LE SENS DE MA VIE ? Le Parcours Alpha aide à répondre
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Joies et peines

Sépultures
Fabienne Guinhut
Michel Briand
Elise Gac
Roland Jouet
Armelle Vallot
Monique Astié
Denise Mareau
Claude Gerno

Liliane Javault
Marie-Thérèse Boismartel
Gérard Provost
Agnès Bretaud
Colette Bernard
Raymond Gourdon
Michel Cannet
Josette Bouillaud
Jean-Claude Henault

Jean-Paul 
Puybasset
Simone Banaletti
Augustin Sahagun
Bernard Gaillard
Marie-Rose Bossard

Baptêmes
Clémentine Guiet
Zoé Bartis
Thomas Rousseau
Louis Emeriau

Timothée Chaigneau
Apolline Domart
Théophile de Sainte Foy

Présenté lors de la soirée des desserts, 
voici un des services offerts par la paroisse

- n° 53 de L’ECHO : l’importance d’oser 
venir à la messe avec les petits enfants, qui se 
familiarisent avec les cérémonies ;

- n° 54, rappel : le baptême est le premier 
pas dans la maison de Dieu. Combien de 
parents disent : « Pourquoi faire baptiser notre 
enfant ? Il choisira quand il sera grand »

Comment choisir à 20 ans si on ne vous a 
rien appris ? Pour refuser, il faut savoir ! Pour 

permettre ce choix, la paroisse met en place 
des formations : le « catéchisme » pour les plus 
de 7 ans. Mais aussi les rencontre « d’Éveil à la 
Foi » pour les 3 a 7 ans afin d’aider les parents 
dans les premiers pas vers Jésus.

Quatre samedis après-midi dans l’année, 
de jeunes parents proposent une formation 
pour les petits enfants : la découverte de 
Jésus, à l’aide de documents adaptés, petits 
temps d’explications selon les thèmes du jour, 
temps de prière et bien sûr des jeux et dessins 
à colorier reprenant le sujet abordé.

Actuellement, environ 29 enfants, 
souvent accompagnés par leurs parents se 
retrouvent à la salle Coupireau. Il y a encore de 
la place, les séances sont indépendantes. Vous 
êtes bienvenus les 23 mars et 25 mai à 15h30.

Et dans 20 ans, vos enfants pourront vous 
dire : «  Merci, les parents de m’avoir offert le 
choix » ! Luc

Eveil à la foi
coin des jeunes
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Horaires des messes
Samedi soir - 18h30 - Saint-Aubin
  - denier samedi de chaque mois - Chapelle Notre-Dame de Ruzebouc
  de La Pointe

Dimanche matin - 10h30 - Saint-Symphorien

Messes de semaine :
Mardi et jeudi  - 18h30 - Saint-Aubin
Mercredi et vendredi - 18h30 - Saint-Symphorien

Presbytère de Bouchemaine
1 place de l’abbé Thomas

02 41 77 11 63

Curé : Claude Cesbron
ccesbron@exegis.fr

EAP
eap.bouchemaine@gmail.com

Site de la paroisse
bouchemaine.diocese49.org

ISSN 2824-3455

Accueil paroissial
Vous pouvez rencontrer le père Cesbron sur rendez-vous : 06 77 37 83 53

Au presbytère de Bouchemaine (1 place de l’abbé Thomas) un accueil pastoral est assuré.
-> lundi, mardi, jeudi et vendredi : 16h30 - 18h
Il est conseillé de téléphoner avant de venir : 02 41 77 11 63
Domicile du Père Claude Cesbron : 6 rue des Saulaies, Bouchemaine

Prenons dates

MARS
24 mars  - 10h15 - devant l’Abbaye - Bénédiction des rameaux
SEMAINE SAINTE
26 mars  - 20h30 - St Symphorien - Célébration communautaire du pardon
27 mars  - 18h30 - Cathédrale d’Angers - Messe Chrismale, présidée par Mgr Delmas
28 mars  - 18h30 - St Symphorien - Jeudi saint - Célébration de la Cène
29 mars  - 10h -> 12h - St Symphorien - Confessions individuelles
  - 15h - St Aubin - Vendredi saint - Chemin de Croix
  - 19h - St Symphorien - Vendredi saint - Célébration de la Passion
30 mars  - 9h -> 12h - St Symphorien - Confessions individuelles
  - 21h - St Symphorien - Samedi saint - Veillée pascale
31 mars  - 10h30 - St Symphorien - Dimanche de Pâques - Solennité de Pâques

AVRIL
6 avril  - 20h00 - St Symphorien - Concert commun des chorales Choeur de Maine et
  Chantemaine

MAI
9 mai  - 10h30 - St Symphorien - Ascension - Messe
19 mai  - 10h30 - St Symphorien - Pentecôte - Messe
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Zoom sur :
NOUS ACCUEILLONS MAMADOU - Un témoignage

Décembre 2019… Philippe, mon mari, rentre 
du collège et me partage le témoignage qu’il vient 
d’entendre à l’aumônerie. Un jeune guinéen, 
accompagné d’un membre de l’association JRS 
Welcome est venu relater son difficile parcours 
pour fuir son pays. Grâce à ce réseau, il a été 
accueilli pour un temps donné qui s’achève et il n’a 
pas de nouvelle perspective d’hébergement.

Cette année-là, nos enfants ne viennent 
pas pour Noël, ce qui nous laisse le temps de la 
réflexion, mais très vite, sans trop d’hésitations 
nous accueillons Mamadou. Il s’installe dans l’une 
des quatre chambres désormais inoccupées. Nous 
lui proposons de partager notre petit déjeuner et 
le repas du soir. Dans la journée, il se déplace à 
Angers par le bus pour rejoindre les divers locaux 
de soutien des migrants, s’investir bénévolement 
dans des associations, prendre le repas de midi… 
se rendre à des rendez-vous.

Nous apprenons à nous connaître et avec 
confiance il nous fait le récit de son parcours 
migratoire. Comment rester insensibles à ce qui 
l’a conduit à quitter la Guinée ? Comment ne pas 
être touchés par le pain quotidien qu’il dépose 
chaque jour sur notre table, alors qu’il ne possède 
rien ou si peu ? Nous découvrons sa culture, 
nous échangeons nos modes de vie. Il participe 
à quelques moments festifs de notre famille. Il 
n’hésite pas à rendre service. Son séjour dissipe 
nos appréhensions d’accueil de l’inconnu et nous 

révèle de belles surprises. Il confirme notre désir 
d’adhérer pleinement à l’association JRS (Jesuit  
Refugee Service) en devenant famille d’accueil.

Depuis, nous avons hébergé plusieurs autres 
personnes, à raison de six semaines chacun, avec 
cette même joie profonde d’accueil réciproque. 
L’hospitalité que nous offrons devient peu à 
peu partage de vie où chacun reçoit autant 
qu’il donne. Nous découvrons chaque jour un 
peu plus ces vies bouleversées, malmenées, 
menacées. Nous mesurons la fragilité, la précarité 
et l’avenir totalement incertain pendant la longue 
attente des papiers… si toutefois elle aboutit. A 
l’impossibilité de rester dans leur pays d’origine 
pour des raisons économiques, politiques, sociales 
s’ajoute l’incertitude de pouvoir demeurer dans le 
pays d’accueil.

Ouvrir notre maison, c’est déjà apporter à 
notre hôte un peu de sécurité matérielle, un peu 
de présence simplement grâce à un bonjour, à 
l’occasion de situations nouvelles et cocasses qui 
facilitent la proximité. Nous souhaitons à chacun 
de recevoir autant que nous avons reçu des 
migrants et migrantes que nous avons accueillis. 
A travers nos étonnements, nos rires, se sont 
scellées de vraies amitiés.

Si vous souhaitez vous renseigner plus 
amplement sur l’association JRS Welcome, ou 
tenter cette expérience à votre tour,  n’hésitez pas 
à nous contacter.

Bénédicte et Philippe Thévenet
07 68 78 33 50
www.jrsfrance.org
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